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I. CHAPITRE II  
 

A. ARMOIRIES DE LA MAISON DU BUAT  
 

NOUS n'avons pas la prétention de résoudre toutes les délicates questions d'art 
héraldique, que soulèvent les armoiries de la maison du Buat et de ses différentes branches.  

Constatons comme point de départ, qu'aujourd'hui, les armes de la branche du Buat de la 
Subrardière se blasonnent ainsi : « d'azur à trois quintefeuilles d'or, deux et une ».  

 

 

 

Ecrivant peu avant la Révolution, Audouys ajoute dans son Armorial d'Anjou « à trois 

quintefeuilles ou à trois rosettes » 1.  

La quintefeuille ressemble assez à la rose pour qu'il soit facile de les confondre ensemble.  

A l'époque la plus reculée, le blason des représentants de la famille, ne paraît pas 
nettement défini et varie beaucoup. D'après les analyses des pièces anciennes, jadis 
conservées au chartrier de la Trappe et scellées de leurs sceaux, aux XIIIe et XIVe siècles, on 
vit sur l'écu, tantôt une fleur de lys, tantôt un oiseau buvant penché sur un vase allongé 2. En 

                                                 

1 Bibliothèque de la ville d'Angers, n° 994.  

2 Bibl. nat. Cabinet des Titres. Cartons Chérin, vol. 41, n° 858.  

Nous devons la communication de ces documents héraldiques à l'amitié de M. le vicomte S. 
Menjot d'Elbenne.  
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1319, Jean du Buat 3, clerc, mari de Jeanne, apposa à un acte qui le concerne un sceau 
chargé d'un losange en coeur, accompagné de deux besants surmontés d'un lambel à quatre 
pendants. Sont-ce là des armoiries fixées et définitivement arrêtées ? il est permis d'en 
douter.  

Un sceau de Geoffroy du Buat 4, attaché à un acte passé le 13 février 1372 (n. st.) est plus 
explicite. Il est ainsi décrit: sceau en cire jaune, représentant trois annelets ou trois roses. 
Ces trois annelets ou roses ressemblent singulièrement aux quintefeuilles.  

 

 

 

Voici un autre sceau qui lèvera les doutes. La quittance déjà signalée de Robert du Buat, 
pour les gages de sa compagnie employée à la défense de Chartres en 1410, est scellée 
d'un sceau en cire rouge, dont l'écu est disposé en tournois, c'est-à-dire incliné. Il est chargé 
d'une fasce, accompagnée de trois pièces honorables qui ne peuvent être que trois roses ou 
trois quintefeuilles. L'écu est surmonté d'un heaume, dont deux lions affrontés forment le 
cimier. Ces roses ont été prises à tort pour des molettes d'éperon, mais leur forme arrondie 
s'oppose à cette interprétation 5.  

                                                 

3 Bibliothèque nationale, Cartons Chérin, vol. 41, n° 858. « Es Plez de Mortagne tenus par nous, 
vicomte du Perche, le XIIIe jour de février l'an mil CCCLXXI, Gieffroy du Buat, procureur de Lucete de 
la Rosière, gaigea à fere et paier héritalement au procureur de l'abbé et couvent de la Trappe XIV s. 
de rente héritaux, au terme et selon le contenu ès lettres des dits abbé et couvent, par lesquels ce 
présent mémoire est annexé, et condamné ès despens qui sont à l'ordonnance de l'abbé. Donné 
comme dessus. Signé Jonguet. Copié sur l'original en parchemin, scellé sur simple queue d'un petit 
sceau en cire jaune représentant trois annelets ou trois roses ».  

4 Bibliothèque nationale, cartons Chérin, vol. 41.  

5 Bibl. nat. Pièces originales, vol. 545. n° 12,297.  

Un examen attentif permet de constater la forme ronde de ces petits meubles, qui ne peuvent 
être des molettes d'éperon. Au XVIIe siècle, les branches normandes portaient de toutes autres 
armoiries ; celles des du Buat de Garnetot se blasonnent : d'azur à l'escarboucle de huit rais 

pommetés et fleurdelisés d'or. Quelqu'un a prétendu que cette escarboucle était la transformation 
d'une molette, sans doute en raison d'un fait d'armes ignoré. Cette double affirmation, qui manque 
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Les armes suivantes offrent l'avantage d'être plus faciles à déchiffrer. Elles appartiennent 
à Jean du Buat et sont apposées à une quittance de paye de la compagnie qu'il commandait 
sur les marches de la Bretagne et de la Normandie, le 11 avril 1355, dans la ville de 
Pontorson. On y distingue trois fusées, accompagnées d'un léopard en chef, le tout chargé 
d'une bande 6.  

 

 

Autour du blason, on lit « S : IOH : DV BVAT. » Scel de Jean du Buat. 

 

Les fusées, que nous voyons ici apparaître, se retrouvent dans les armes qui ont 
certainement appartenu aux du Buat de Bretagne, et depuis aux du Buat de la Subrardière.  

 

 

 

Les recueils héraldiques les indiquent même comme les plus anciens meubles des 
armoiries de la branche de la Subrardière. Ces armes se blasonnent ainsi : d'azur à trois 

quintefeuilles d'or, surmontées de trois ou cinq losanges de gueules en chef 7. La branche du 
                                                                                                                                                                

de preuves, ne nous satisfait qu'à demi. Généalogie des branches normandes de la maison du Buat, 
par H. Lecourt.  

6 Bibl. nat. Pièces originales, n° 12,300.  

7 Bibl. nat. Pièces originales, n° 12,297, et dossier bleu.  
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Buat du Teillay a porté aussi ce blason concurremment avec la forme actuelle qui 
commence à prendre faveur.  

 

 

 

Ainsi Ch. du Buat de la Subrardière élimine les losanges du chef, et se sert en 1624, d'un 
sceau de cire, où les trois quintefeuilles sont très visibles. Un casque de chevalier, tourné à 
droite et orné de lambrequins, domine l'écu 8. Ces armoiries nous paraissent avoir prévalu 
depuis cette époque, comme les armoriaux du XVIIe siècle et du XVIIIe l'expriment d'une 
façon précise.  

Un autre cachet plus moderne (1782), aux armes conjuguées de Louis du Buat de la 
Subrardière et de Thérèse-Charlotte du Bouëtiez, sa femme, est conçu dans les mêmes 
données. Les trois quintefeuilles sont fort élégantes et se rapprochent du type primitif. Une 
couronne de comte le surmonte. Ces armes sont celles que porte actuellement la maison du 
Buat de la Subrardière 9.  

La pièce caractéristique du blason de la famille du Buat de la Subrardière, la quintefeuille, 
se retrouve dans les armoiries de la branche des Buats seigneurs du Noyer, de la Sarasinière 
10, Monsel, sortie des seigneurs de Méhoudin et Bézion.  

                                                 

8 Archives de la Subrardière. Titres de famille, t. II  

9 Idem.  

10 Bibliothèque Nationale, Pièces originales, Dossier des Buats.  

Voici la filiation des seigneurs de la Sarasinière et du Noyer. Léonard des Buats, écuyer, paraît 
dans les assises d'Orbec, 1517-1519. Il eut pour fils Nicolas des Buats, écuyer, seigneur du Noyer et 
du Mesnil, chevalier de Saint-Michel, 1569-1581. Adrien, fils du précédent, seigneur des Loges, la 
Sarasinière, épousa Barbe de Rosnivinen, 1573. Il eut pour fils Guillaume, seigneur du Noyer, la 
Sarasinière, qui prit alliance en 1626 avec Anne-Catherine de Rupierre, dont il eut deux fils Jacques 
et Charles, seigneur de la Motte.  
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D'après diverses sources, elle porte en effet : de sable, au croissant d'or, posé sur une 

hermine d'argent, au chef d'or, chargé d'une quintefeuille accostée de deux hermines 11 .  

On lui donne aussi : de sable au croissant d'argent, au chef denché d'argent, chargé d'une 

quintefeuille de sable 12.  

 

 

Les armes de la branche du Buat, qui a possédé le fief du Buat au comté de Mortain, sont 
entièrement différentes. Elles se blasonnent en effet : à la bande denchée de gueules, 

accompagnée d'une orle de six merlettes de même 13. 

Quant à la branche du Buat de Garnetot, elle porte : d'azur à l'escarboucle à huit rais 

pommelés et fleurdelysés d'or 14.  

                                                 

11 Archives nationales, pièces originales, dossier des Buats. — Voir aussi Carrés d'Hozier, vol. 140. 
— Lecourt, Généalogie des branches Normandes et Percheronnes du Buat.  

12 Archives Nationales. Pièces originales.  

13 Archives nationales. Carrés d'Hozier, vol. 140.  

14 Lecourt. Généalogie des branches Normandes et Percheronnes du Buat.  
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Nous signalerons seulement pour mémoire la maison du Buat, établie en Lorraine à une 
éqoque récente. Elle ne paraît pas avoir eu de relations avec les branches de la maison du 
Buat dont nous nous occupons.  

D'après un certificat donné en 1668 par Palliot, héraut d'armes de Lorraine, Charles de 
Buart fixé dans cette province portait : D'azur à un poignard d'or en barre, accompagné à 

senestre en chef d'une fleur de lis d'or, et en pointe d'une branche chargée de glands d'or15.  

 

 

                                                 

15 Carrés d'Hozier, volume 140, dossier des Buart de Reims, depuis 1700, et dossier du Buat de 
Mézières.  
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II. ALLIANCES DE LA BRANCHE DU BUAT DE BARILLÉ  
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III. CHAPITRE III  
 

A. GÉNÉALOGIE DE LA MAISON DU BUAT  
 

1.1.1.1. PREMPREMPREMPREMIER DEGRÉ IER DEGRÉ IER DEGRÉ IER DEGRÉ     

 

JEAN DU BUAT, écuyer, fils puiné de Charles du Buat de Landal, et de N. de Montauban 16, 
originaire des environs de Dol, et très probablement du Buat, dans la paroisse de la Boussac 
GUILLEMETTE DU VERGIER 17, fille de N. du Vergier et de N. de Bouan 18. Ces deux familles 
appartiennent à la Bretagne.  

                                                 

16 Archives de la Subrardière, Titres de noblesse, n° 2, Mémoire généalogique produit pour 
réforme de noblesse en 1556. Cfr. Pièces justificatives, n° XX. 

17 On peut consulter sur la famille du Vergier, le Nobiliaire et l'Armorial de cette province, par M. 
P. de Courcy. T. II.  

18 Cette maison s'est fixée dans le Craonnais, par le mariage de Geoffroi de Bouan, avec Anne de 
Saint-Amadour, dame du dit lieu; ces noms paraissent tous deux dans des aveux du 3 novembre 
1547 et du 13 juin 1548. Arch. de Saint-Amadour.  
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Jean du Buat suivit la carrière des armes, et son nom figure sur la liste des combattants 
français, glorieusement tombés le 25 octobre 1415, sur le champ de bataille d'Azincourt 19.  

 

 

 

 

2.2.2.2. IIe DIIe DIIe DIIe DEGRE EGRE EGRE EGRE     

 

JEAN DU BUAT, IIe du nom, écuyer, fit preuve de noblesse à Angers, devant Gilles Buchart 
et Jean Bourdin, commissaires sur le fait des francs fiefs pour la Touraine et l'Anjou, et reçut 
des élus de la ville une reconnaissance de noblesse, le 15 avril 1395 20. Depuis quelque 
temps déjà, il avait épousé COLETTE DE SAINT-AIGNAN 21, fille de Pierre de Saint-Aignan 22, 
chevalier, seigneur du dit lieu en Craonnais. Ce mariage attachait cette nouvelle  

 

 

                                                 

19 Voyez Enguerrand de Monstrelet, Chroniques, livre 1er. Les manuscrits consultés par M. R. de 
Belleval donnent les lectures : Jean Buat, Buart, Briac, Buant. M. René de Belleval a pensé qu'il 
s'agissait ici de Jean du Buat, IIIe du nom ; il ignorait que l'existence de ce personnage s'est 
prolongée jusqu'en 1452. Azincourt, par René de Belleval, in-8°, 1865, p. 164. Il ne peut être 
question non plus de Jean du Buat, mari de Colette de Saint-Aignan, mentionné dans un procès de 
1422, comme l'a cru à tort l'auteur du Supplément du dictionnaire généalogique de Touraine. Tours, 
1884, p, 133.  

20 Cet acte est rappelé dans les lettres confirmatives de noblesse, accordées en 1465 à Jean III 
du Buat. Cfr. Pièces justificatives, n° IX.  

21 Saint-Aignan porte : semé d'hermines à cinq roses de gueules. Ancienne généalogie. —Audouys, 
cité par Denais, Armorial de l'Anjou.  

22 Pierre était fils d'Alexandre de Saint-Aignan. Preuves nobiliaires de 1556. Nous citerons 
seulement deux alliances de la maison de Saint-Aignan. A. la fin du XVe siècle, Michel de Saint-
Aignan, épouse Jeanne Chabot, fille de Perceval Chabot, seigneur de la Turmelière et de Liré et de 
Jeanne de L'Isle-Bouchard. La femme de François de Scepeaux, maréchal de la Vieilleville, était la 
fille de Catherine de Saint-Aignan et de Jean Le Roux, sgr de Chemans. Le P. Anselme, VII, p. 223. 
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